
SAINTE FOY À VENIR et ses élu-e-s  
souhaitent un bel anniversaire 
au quartier et à ses habitants.

Le quartier de La Gravière a 50 ans ; une occa-
sion de revenir sur la naissance du quartier, sur 
sa croissance, sa vitalité. 50 ans c’est une belle 
maturité, mais aussi un moment intéressant 
pour faire le point, envisager des projets, des 
perspectives pour le quartier et ses habitants.

Nous vous proposons notre 
regard sur l’histoire du quartier 
et aussi d’envisager l’avenir. 

Entre contraintes routières, risques d’inonda-
tion, géographie pentue, richesses naturelles, 
patrimoniales et humaines, et potentialités 
d’ouverture, d’échanges, La Gravière est un des 
quartiers populaires abritant près du quart de 
la population communale. C’est aussi une des 
entrées de la ville, qui installe la commune 
à la jonction avec les communes environ-
nantes : Francheville, Oullins, Chaponost.

Les habitants, les associations, les structures 
municipales, les commerçants portent chacun et 
chacune une part de l’histoire et du devenir du 
quartier. Nous continuons à proposer que cette 
histoire s’écrive avec toutes et tous, celles et ceux 
qui sont là depuis longtemps, celles et ceux qui 
viennent d’arriver, avec la diversité des origines 
et des cultures.

L’association Sainte Foy À Venir et ses élu-e-s  
sont présents et disponibles pour imaginer 
avec vous l ’avenir de votre quartier. Dans 
votre diversité de générations, d’activités, vous 
êtes les « experts » des besoins du quotidien.  
les techniciens et les élu-e-s doivent accompa-
gner vos réflexions.  

50 ans ! PAROLES CITOYENNES…

ÉDITION SPÉCIALE POUR LES 50 ANS DU QUARTIER LA GRAVIÈRE

LA LETTRE D’INFORMATION DE L’ASSOCIATION SAINTE FOY À VENIR

Marguerite COLOMBET  |  98 ans  |  Retraitée de La Poste
Une des doyennes de la Gravière. Elle vit depuis plus de 40 ans sur le quartier.

Ce quartier est calme, il y fait bon vivre.  
Je suis rarement seule.  
Dans mon immeuble les voisins sont restés.
De bons souvenirs : pendant cinq ans,  
le groupe de personnes retraitées  
qui faisait des sorties, discutait, réfléchissait 
et la piscine qui anime et réunit les 
habitants. J’aime le marché de producteurs. 
J’aimerais des rencontres organisées pour 
que les gens se connaissent mieux.

Mme et M. DJEHICHE   
Jeune couple, un enfant
Locataires depuis six ans 
d’un immeuble au bas de 
l’avenue de Limburg.

C’est un espace calme 
et arboré, mais il  
n’y a pas grand-chose  
pour les enfants.  
Les habitants se 
parlent et échangent. 
La ligne de bus 14 est 
trop souvent en retard, 
Il manque un bureau 
de poste  et nous 
devons aller à Oullins 
ou à Francheville car 
c’est  compliqué d’aller 
à la Poste du centre.

Mme et M. BENSEBA  
Habitent le quartier 
depuis plus de 40 ans.

Le quartier du Pont  
de la Gravière  
a beaucoup changé.  
Trop de circulation, 
mais il y fait bon vivre. 
Le bus C 19 est très 
pratique, mais le 14  
a toujours du retard. 
Il manque des jeux 
pour les enfants et les 
adolescents s’ennuient.  
Avant, il y avait une 
auto-école, c’ était bien.
Il manque un  
bureau de poste.  
Le centre-ville est loin.

Madame RAQUIN
Dans le quartier depuis 55 ans.

C’est agréable de vivre à 
La Gravière. J’aimerais 
que mon immeuble 
ait un accès privatif. 
Les bus de la ligne 14 
manquent de fréquence.
Pour aller à Beaunant le 
passage pour les piétons 
est très dangereux. Les 
prochains travaux de 
l’Yzeron m’inquiètent.
Je trouve que l’esplanade 
avec les commerces 
est triste et sale.
Le  bureau de poste 
manque, le centre-
ville est trop éloigné.

Maguy HENCINSKI  |  84 ans  |  Retraitée
Copropriétaire depuis 36 ans.

J’ai une image plutôt positive du quartier. Il mériterait d’être mieux connu 
et reconnu. Ce n’est pas la zone. Il est chaleureux, il y a des animations 
positives, des améliorations pour les transports, l’esplanade ;  
c’est presque la campagne à la ville. À proximité il manque une épicerie, 
un kiné, une agence postale. Ma mobilité est réduite et si le principal était 
à proximité, ce serait pratique. J’aimerais aussi que le C19 aille à Bellecour. 

Les élu-e-s Sainte Foy À Venir qui siègent  
au conseil Municipal.  
De gauche à droite, Isabelle Piot, 
Monique Cosson et André Valentino.



L’insécurité routière avec son lot 
de bruit et de pollution est encore 
d’actualité, avec le CD 42 et en  
partie l’avenue de Limburg. 

Le haut de l’avenue de Limburg a été 
requalifié par le Grand Lyon, avec des 
ralentisseurs vers l’école et la vitesse 
limitée à 30 km/h. L’avenue est moins 
utilisée pour le transit des voitures qui 
voulaient éviter le feu en bas du Chemin 
des Razes. 
la requalification de la deuxième 
partie de l’avenue devient urgente 
pour retrouver de vrais trottoirs et  
apaiser la vitesse.

Les travaux d’élargissement de l’Yzeron 
et de réduction à 3 voies du CD 42 sont 
enfin prévus en 2016/2017. 
La commune devrait prendre un 
arrêté de réduction de la vitesse à 
50 km/h et renforcer la sensibilisation 
et les sanctions contre l’insécurité rou-
tière sur cette voie.

La desserte en Transports publics 
insuffisante s’est améliorée, 
mais est encore perfectible.

Deux lignes fortes C20 et C19 permettent 
de rejoindre Bellecour ou Perrache. Le 
14 qui dessert le métro et la gare d’Oul-
lins, Gorge de Loup, a une fréquence et 
une ponctualité insuffisante. Le Tram 
Train de l’Ouest lyonnais est accessible à 
la gare de Francheville. Il dessert Gorge 
de Loup, la gare Saint-Paul et Brignais. 
Un abonnement TER/TCL est possible.
Plus de bus pour la ligne 14, une prio-
rité à négocier avec le SYTRAL.
Les élu-e-s de Sainte Foy À Venir, 

avec un spécialiste de ce mode de 
transport et d’autres militants des 
communes de la Mulatière, Oullins, 
Francheville ont travaillé un projet de 
télécabine urbaine entre Francheville 
et Confluence, avec des arrêts à la 
Gravière, l’Hôpital et la Mairie de 
Sainte-Foy. Projet qui attend le déblo-
cage d’une étude du Sytral.

Les risques d’inondations

L’élargissement du lit de l’Yzeron va 
redonner de l’espace à la rivière. A 
Charbonnières et à Oullins, ils sont réa-
lisés. Les habitants vont se réapproprier 
les berges pour se promener, faire du vélo, 
découvrir un espace de nature plutôt 
qu’un canal bétonné. C’est un vrai pro-
grès dans la lutte contre les inondations et 
dans la préservation de la nature en ville. 
Il est temps que les travaux se fassent.

Une coupure dommageable 
entre Beaunant et la Gravière.

L’histoire le montre, les activités éco-
nomiques, sociales ont démarré à 
Beaunant. La coupure du CD42, le 
nombre de logements et d’habitants ont 
amené le transfert de la bibliothèque, et 
du Centre Social à la Gravière. L’école 
intercommunale de Beaunant, faute 
d’implication et d’investissements des 
communes, a fermé. Les enfants sont 
scolarisés à la Gravière.
Il s’agit de promouvoir tout ce qui 
peut relier les deux quartiers : se sai-
sir de la requalification de l’Yzeron 
pour faciliter les déplacements entre 

Du haut de plus de 19 siècles, l’Aqueduc 
contemple l’évolution de l’urbanisme de 
part et d’autre de l’Yzeron. Le diagnos-
tic réalisé montre qu’il se dégrade. Nous 
proposons des réponses pour stopper 
cette dégradation, et pour le remettre en 
valeur dans un second temps. 
Nous demandons une véritable dyna-
mique communale pour porter ce 
projet. Entre la Pagode, l’Aqueduc, 
la Ceinture Verte, la requalification 
de l’Yzeron, la ferme des Razes, le 
quartier Beaunant/la Gravière pour-
rait devenir un espace de tourisme  
vert et patrimonial.

Des immeubles locatifs sociaux et 
des copropriétés des années 1960 
qui ont besoin de réhabilitation.

Les immeubles locatifs sociaux en bas de 
l’avenue de Limburg au bord de l’Yzeron 
ont bénéficié d’une rénovation globale et 
thermique. Les travaux des immeubles 
de Cuzieu viennent de se terminer. Ces 
travaux portés par les bailleurs sociaux 
sont un plus pour le confort des locataires, 
pour la baisse des charges (notamment de 
chauffage) et pour favoriser la réduction 
des Émissions de Gaz à effet de Serre, res-
ponsables du réchauffement climatique. 
Il reste à évaluer l’incidence de 
l’augmentation des loyers suite aux 
travaux. La sensibilisation et l’infor-
mation des copropriétés, elles aussi 
vieillissantes, sont un enjeu tout aussi 
important, mais la municipalité ne 
joue pas son rôle d’information.

eux, avec par exemple une passerelle 
pour vélos et piétons. Utiliser l’Aque-
duc comme lien entre Beaunant et La 
Gravière et organiser des temps de 
rencontres et d’animations  intergé-
nérationnelles Surtout il faudrait pro-
poser aux habitants et associations de 
travailler ce projet.

La richesse des espaces naturels 
et un patrimoine remarquable

Une partie de la ceinture verte de la 
ville entoure le quartier, avec la coulée 
verte du ruisseau des Razes qui rejoint 
le Grand Vallon et l’espace Beausite. Un 
espace de nature et de biodiversité aux 
portes du quartier. C’est une richesse et 
une responsabilité communale. 
Comment favoriser une cohabi-
tation qui préserve la faune et la 
flore et offre des espaces de pro-
menade, de découverte ? Nous pro-
posons que ces questions soient 
posées et partagées avec vous,  
les habitants. Elles devraient l’être 
dans le cadre du Projet Nature, 
porté par la Métropole et trois 
communes : Sainte-Foy, Oullins  
et la Mulatière. Cependant, les 
habitants ne nous semblent pas 
suffisamment associés.

La fragilité des commerces de 
proximité comme il y a 10 ans

L’ouverture de Grand Frais n’a pas 
arrangé les choses pour le commerce 
avenue de Limburg L’ouverture de la 
boulangerie au sein du local racheté par 
la commune est essentiel pour le quartier.
La commune devrait avec son service 
économique soutenir les initiatives 
commerciales dans leur diversité, pour 
qu’elles durent. 

Des manques et des atouts  
en termes de services publics

Toujours pas de bureau de poste à la 
Gravière. L’agence postale a fermé en 
2005 et depuis le point poste chez divers 
commerçants ne tient pas. La poste 
de Francheville compense en partie 
ce manque, mais les habitants de la 
Gravière doivent se rendre à la poste du 
Centre pour récupérer des recommandés 
ou des colis. 
Les habitants ont besoin d’un service 
postal de proximité. 

Une salle municipale baptisée Salle 
Nature a ouvert et répond à des 
besoins et des demandes de réunions, 
d’activités associatives. 
C’était utile, mais l’ensemble des 
besoins ne sont pas couverts.

Le service action jeunes est indispensable 
sur le quartier. Il a connu des ouvertures 
irrégulières qui nuisent à l’installation 
d’un travail au long court avec les jeunes. 
I l faut absolument que la com-
mune garantisse des postes et leur 
pérennité pour cette activité sociale,  
avec plus de temps et plus de régu-
larité d’ouvertures.

Le terrain de sport aménagé en dessous 
de l’école est un lieu très investi et respecté.
La bibliothèque municipale a retrouvé 
une nouvelle jeunesse après rénovation. 
Sa proximité lui permet de développer 
le lien avec les habitants, de participer à 
des projets avec l’école, les centres sociaux, 
et aux animations de quartier. L’équipe 
de professionnelles est fortement impli-
quée dans ces liens de proximité. 

Le vivre ensemble  
et les associations du quartier
L’association des Centres Sociaux tient 
une place centrale dans la vie du quar-
tier, avec un centre aéré, des crèches, 
des activités construites et gérées par et 
avec des habitants. Le travail de colla-
boration avec les écoles existe depuis de 
nombreuses années et s’est renforcé avec 
l’organisation des Temps d’Accueil péris-
colaires, que la Mairie a déléguée aux 
Centres Sociaux, avec une convention 
de partenariat. Le Comité d’intérêt local 
s’est beaucoup dynamisé ces dernières 
années. Il est présent dans les anima-
tions du quartier, en lien avec le Centre 
Social, la bibliothèque. Il s’est étoffé avec 
l’implication de nouveaux habitants et 
c’est tant mieux.

En 2014 des habitants du quartier ont 
reçu dans leurs boites aux lettres, des 
courriers racistes, insultants, scanda-
leux. Sainte-Foy-A-Venir et les Ateliers 
de l’Alternative ont dénoncé ces agisse-
ments violents, xénophobes au travers 
d’une lettre publique. 500 fidésiens l’ont 
signé. La presse a relaté ces événements.
Le vivre ensemble, le respect des 
personnes, de leur origine, leur place 
dans la ville, sont des valeurs et des 
pratiques essentielles pour Sainte Foy 
À Venir. La commune doit garantir ce 
vivre ensemble et proposer des ser-
vices et des actions qui le renforcent.

AN 120
Le Pont siphon de l’Aqueduc 
romain est construit pour 
traverser la vallée de l’Yzeron 
et amener l’eau à Lugdunum.

XIXE SIÈCLE 
Mme de Cuzieu habite  
une maison encore présente  
sur le quartier. C’est la maison 
Barbier du nom des derniers 
propriétaires entre 1932 et 1960.

1860 
Avenue de 
la Libération 
(CD 42 ensuite) 
est ouverte.

1966
Les premières 
pierres  
du quartier 
de la Gravière 
sont posées.

1968
L’avenue  
de Limburg 
est inaugurée ; 
des immeubles 
construits ; 
l’école ouvre 
ses portes.

1972-73 
L’Yzeron  
est détourné  
et canalisé  
pour créer  
les 4 voies 
du CD 42.

1978 
Transfert de  
la bibliothèque 
de Beaunant 
à la Gravière, 
dans les locaux 
actuels.

1980 
La ferme  
des Razes arrête 
son activité.  
La commune 
la rachète  
en 1986 et la 
met hors d’eau.

1985 
Déplacement 
du Centre Social 
à la Gravière.

1987/88 
Le chemin 
des Razes est 
élargi. Le Bus 29 
peut passer.

1990 
Inauguration 
de la Pagode. 
Elle subit 
un incendie 
en 2006.

18/10/2008 
La Gravière  
fête ses 40 ans.

ANNÉES 1950
Création de l’association Centre 
Social à Beaunant, qui ouvrira  
une bibliothèque dans ses locaux.
On pêche les écrevisses  
dans le ruisseau des Razes !

1820
Beaunant (Beau Ruisseau)  
se développe, avec l’exploitation  
d’une carrière d’argile, qui a amené 
la création de tuileries. En parallèle 
des blanchisseries se sont installées 
au bord de l’Yzeron, ainsi que des 
cafés, épiceries et restaurants. 
Pendant de longues années, 
l’activité sociale, commerciale  
et l’habitat se trouvaient à Beaunant.

des projets d’avenir…



PAROLES CITOYENNES…
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Bernard ASTOLFE  |  Médecin du quartier depuis 38 ans

Un quartier, un peu cité dortoir, qui vivait en autarcie  faute de moyens  
de transport, mais qui bénéficiait de nombreux commerces et services 
dans lesquels les habitants se rencontraient, d’où son caractère très vivant. 
Actuellement, les transports sont améliorés, mais plusieurs commerces  
et services ont disparu. C’est un problème pour les habitants les plus âgés. 
L’esplanade, le soir, devient un lieu de rassemblements bruyants,  
vécus comme gênants par les habitants et source de tensions.  
Il est souhaitable d’ouvrir une nouvelle épicerie, un service postal ;  
le marché de producteurs devrait être aussi présent le dimanche matin.  
Il manque des actions d’accompagnement et de prévention des adolescents, 
avec  des éducateurs de rue, jouant aussi un rôle de médiation.

Renée  |  71 ans
Locataire depuis près de 35 ans
Je me sens bien et en sécurité dans 
mon quartier qui fait un peu 
campagne. J’apprécie les services. 
Par contre je ne me sens pas vraiment 
de la commune. Je regrette de ne 
pas recevoir Mosaïque. J’aimerais 
des jardins partagés, un espace de 
détente et de rencontre à proximité.


